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GUIDE D’UTILISATION DU LIVRET

« VIENS SEIGNEUR JESUS »

La 1ère communion de votre enfant est un grand événement, et pour lui et pour vous.

Nous ne serons jamais de trop pour l’aider à s’y préparer, mais cette préparation demande d’être espacée dans le temps.

La première initiation ne peut être faite que par vous, parents : c’est votre privilège. Mais nous comprenons votre embarras….

Voilà pourquoi vous aurez à cœur de participer aux réunions de parents, avec les prêtres et les catéchistes, qui vous permettront d’acquérir les aptitudes nécessaires pour bien remplir votre rôle auprès de votre enfant. Nous les considérons comme indispensables.

Ce rôle consistera à l’aider à bien utiliser le livret.

Cela vous demandera :

· De prendre connaissance du livret

· De toujours laisser à votre enfant un temps pour qu’il puisse s’exprimer et être écouté

· D’éveiller et de stimuler chez lui le désir d’entrer de plus en plus en communion avec Dieu

· De lui rappeler qu’il doit apporter son livret au catéchisme.

Nous souhaitons que ce qui peut apparaître comme une contrainte devienne très vite une joie profonde, celle d’être proche de votre enfant et d’être avec lui plus proches de Dieu.

Nous vous disons notre amitié, mais aussi notre prière pour vous qui vous montrez dignes de la confiance que Dieu nous fait.

Les catéchistes et les prêtres

PREMIERE ETAPE

Qu’est-ce que c’est :
« Etre en communion avec quelqu’un ? »

« Avec qui suis-je en communion ? »

1.
D’abord, faire parler l’enfant sur  ce que signifie pour lui  « faire  sa  communion » et   l’écouter.

2.
Prendre le livret à la 1ère page pour répondre à la 1ère question et décorer la page avec les mots : UN – UNI – UNION.

3.
Ensuite travailler avec l’enfant les pages 2 et 3, il choisit un ou plusieurs dessins et les interprète pour répondre à la question :

Ces personnes sont-elles ou non en communion les unes avec les autres ? Pourquoi ?

4.
Aider l’enfant à découvrir avec qui il vit en communion, avec qui, en famille, nous sommes en communion.

5.
Pour terminer : proposer un temps de prière.

Puisque Dieu nous demande de vivre de mieux en mieux en communion les uns avec les autres, par exemple :

« Seigneur Dieu, regarde nous…

Merci pour cet amour que tu mets dans nos cœurs !

(Silence)

Seigneur Dieu,

Nous ne sommes pas toujours en parfaite communion avec les autres,

Donne-nous ton amour, pour que grandisse toujours

Notre amitié pour toi

Et les autres. »

DEUXIEME ETAPE

« Dieu veut être en communion avec nous»

Pour être en communion avec nous, Dieu a envoyé son Fils Jésus vivre avec nous sur la terre. Les amis de Jésus ont vécu autrefois en Palestine « en communion » avec lui, de différentes manières.

1.
Lire avec l’enfant le texte de St Luc, en bas de la page et le laisser dire comment il comprend le texte.

L’aider à répondre aux 2 premières questions de la page en faisant ressortir que :

- Marie se met au service de Jésus

- Marthe se met au service de Jésus en recevant dans sa maison et en préparant le repas.

2.
Prendre la question suivante : « Comment pouvons-nous aujourd’hui vivre ‘’en communion’’ avec Jésus-Ressuscité à la manière de Marie ? »

Laisser parler l’enfant et dialoguer avec lui :

C’est vrai, Jésus ne vit plus avec nous comme il vivait autrefois en Palestine.

Il vit d’une autre manière.

Matthieu, Marc, Luc et Jean, aidés par l’Esprit-Saint, nous ont raconté ce que Jésus faisait. Ainsi en écoutant les Evangiles qui rapportent les paroles, les faits et gestes de Jésus, nous vivons en communion avec Jésus-Ressuscité.

3.
Passer à l’attitude de Marthe : « Comment pouvons-nous aujourd’hui vivre ‘’en communion’’ avec Jésus-Ressuscité à la manière de Marthe ? »

Laisser parler l’enfant et dialoguer avec lui.

C’est vrai, Jésus n’a plus besoin de manger mais il nous a donné le moyen de nous mettre à son service toujours et partout.

Faire lire à l’enfant le texte de Matthieu page 5.

Lui demander d’encadrer la dernière phrase : « chaque fois….etc… ».

Ainsi l’enfant comprendra mieux qu’en nous mettant au service de nos frères, nous vivons en communion avec Jésus-Ressuscité.

Faire compléter les six phrases de la page 6.

Inviter l’enfant à prier comme c’est indiqué au bas de la page 6, ou prier avec lui.

TROISIEME ETAPE

Jésus me demande : « As-tu faim de Dieu ? »

1.
Dans un premier temps
Faire prendre conscience à votre enfant qu’il n’a pas seulement faim de pain :

- mais aussi faim d’aimer et d’être aimé

- mais aussi faim d’apprendre et de savoir

- mais aussi faim d’une nourriture spirituelle

Pour cela, regarder avec lui les scènes dessinées page 8.

2.
Dans un deuxième temps
Montrer que Jésus comble la faim spirituelle de ses amis, qu’il est aussi, pour ceux qui entrent en communion avec lui, le Pain de Vie.

Pour cela on peut faire référence
à la scène ou Jésus se trouve à Béthanie avec Marthe et Marie (page 4).

► Les deux sœurs, comme Jésus, n’ont pas seulement faim des aliments préparés par Marthe, mais aussi de Dieu.

En effet ; Dieu peut apaiser la faim de celui qui a faim d’aimer et d’être aimé puisque Dieu est Amour.

Dieu peut apaiser la faim de celui qui a faim de savoir puisque Dieu est vérité.

► De plus, les deux sœurs se rendent compte que Jésus connaît et aime Dieu infiniment plus qu’elles. C’est pourquoi Marie « boit » les paroles de Jésus.

Jésus est pour elle comme « un pain vivant dont elle se nourrit » . Il en est de même pour tous ceux qui ont faim de Dieu.

Cela nous invite à chercher les paroles de Jésus qui, aujourd’hui, peuvent nous nourrir (pages 9 et 10).

3.
Ensemble, lire les paroles de Jésus page 10

► Chercher les paroles de Jésus qui sont pour nous comme un pain nourrissant notre cœur.

► Les recopier avec des crayons de couleurs différentes sur la page 9 comme c’est indiqué, ainsi que la parole de St Paul :

« C’est Jésus qui vit en moi ».

4.
Malheureusement, tout le monde n’a pas faim de Jésus
Un jour, Jésus a nourri une grande foule de gens

Mais Jésus a voulu faire comprendre qu’il n’était pas venu pour nourrir notre corps….

Notre cœur aussi a besoin de nourriture, et Jésus nous dit cette Parole étonnante :

« C’EST MOI LE PAIN DE VIE »   page 11

De quelle vie veut-il parler ?

De la vie de Dieu, son père,

Cette vie qu’il veut nous communiquer.

5.
Compléter la page 11
6.
Vous invitez votre enfant à prier
en se servant des phrases de Jésus page 10.

Pour que votre enfant comprenne que Jésus lui parle, il fera précéder chaque phrase par ces mots :

Jésus me dit :

« Suis-mois » (silence)

« Courage, c’est moi » (silence)

etc…

Vous pouvez aussi l’aider à prier :

Dans ce cas, vous commencez chaque phrase par ces mots :

« Jésus me dit »

Votre enfant répète chacune des phrases que vous prononcez et après un léger temps de silence, vous continuez : « Jésus me dit »…etc…

QUATRIEME ETAPE

La présence d’un absent

Pour préparer votre enfant à comprendre comment Jésus ressuscité a voulu rester présent au milieu des siens, partir d’une histoire vécue ou de son expérience personnelle.

1.
Faire regarder les visages du haut de la page 12, et l’enfant imagine l’histoire du père de Delphine et Cyrille : pourquoi doit-il partir ?

- pour son travail… un voyage d’affaires…

- une affaire de famille…

- pour sa santé…

Comment les enfants et leur mère accueillent-ils ce départ ? Quelles recommandations le papa fait-il à ses enfants ?

Demander à votre enfant d’en écrire une ou deux dans la bulle de gauche.

REMARQUE : si les circonstances de la vie font qu’un enfant est peu lié à son père, il faut adapter la leçon…

Il y a toujours quelqu’un avec qui il est lié (grands-parents, amis, frères et sœurs…).

2.
Regarder le bas de la page 12 et imaginer le dialogue entre la mère et les enfants.

3.
Page 13 : Quels signes le père peut-il donner à ceux qu’il aime pur rester en communion avec eux ?

- lettres, photos

- paquets

- bouquet d’anniversaire

- cassette enregistrée avec sa voix, etc…

On peut dessiner quelques-uns de ces signes.

4.
Mais attention ! Tous les signes que papa (ou…) fait, ont-ils la même valeur pour tout le monde ? Certes non. Pour le livreur, par exemple, les fleurs ne sont qu’un simple bouquet ; pour la personne qui les reçoit, elles sont chargées de tout l’amour de ceux qui les envoie.

Laisser parler l’enfant.

Faire écrire ses réponses dans les bulles des dessins page 13.

5.
Et toi ? T’est-il arrivé d’être séparé pour un temps de ceux que tu aimes ?

Quels signes leur as-tu donnés ?

L’enfant peut raconter sa propre expérience en bas de la page 13.

6.
Inviter l’enfant à prier :

« Merci, Seigneur Jésus, de me donner des gens à aimer : mes parents, mes grands-parents, mes frères et sœurs, mes copains… Merci quand on sait se le dire par des signes si nous sommes séparés ; ces signes nous rendent présents les uns aux autres, et c’est bon. Merci de mettre en notre cœur le désir d’aimer et de le dire ! ».

CINQUIEME ETAPE

Jésus veut rester présent au milieu des siens

1.
Aider l’enfant à se souvenir de ce qui a déjà été vu : rappelle-toi, on a vu que, comme Marthe et Marie, il y avait différentes manières d’être en communion avec Jésus. Mais on a vu aussi que d’autres personnes lui tournaient le dos, après la multiplication des pains (revoir l’image page 11).

2.
Expliquer :

Jésus nous aime et il demande à ses amis d’aimer aussi. C’est beau d’aimer. Mais c’est difficile. Peu à peu, des gens vont lui en vouloir parce qu’ils se rendent bien compte qu’ils n’aiment pas comme Jésus voudrait. Ils se mettent à le haïr. Jésus sent bien que les gens qui ne sont pas capables d’aimer vont le lui faire payer et qu’ils réussiront à le faire mourir. Mais il sait aussi que son amour, à lui, sera plus fort que la mort et qu’il rejoindra son Père dans la gloire. Alors, il veut faire comprendre à ses amis ce qu’il attend d’eux quand il ne sera plus là, quand ils ne le verront plus : il fait ses recommandations… comme le papa de Cyrille et de Delphine. Et il les fait non seulement avec des mots, mais aussi avec des gestes.

3.
D’abord regarder la scène dessinée pages 14-15. Aider l’enfant à décrire la scène.

- qui sont les personnes assises en demi-cercle, ou debout près de la table ? (les 12 apôtres de Jésus)

- que préparent-ils à faire ensemble (à prendre un repas)

- qui est celui qui a un vêtement blanc ? Que fait-il ? (Jésus lave les pieds à ses amis).

Expliquer : c’est un geste normal en Palestine. Il fait chaud, les gens marchent les pieds nus dans des sandales et, quand ils arrivent à la maison, un serviteur s’approche pour leur laver les pieds.

4.
Faire parler l’enfant :
Est-ce un serviteur qui s’est approché d’eux ? Pourquoi Jésus a-t-il fait cela ? Il l’a expliqué lui-même.

5.
Lire le texte de Jean page 14

6.
Les dernières recommandations de Jésus s’adressent aussi à nous. Quelles sont-elles ? Si nous voulons vraiment que Jésus soit présent dans notre vie, nous devons nous efforcer de les mettre en pratique.

- Aider à répondre à la dernière question page 15

- Faire remarquer toutefois que tout le monde est invité à se mettre au service des autres, pas seulement les chefs !

7.
Pour prier, on peut reprendre des paroles de Jésus page 10.

Dire :

Jésus, toi qui aimes toujours, tu me dis :

« Heureux ceux qui font régner la paix »

L’enfant répète…. Et ainsi de suite

Jésus, toi qui aimes toujours, tu me dis :

« Aimez vos ennemis et priez pour ceux qui vous font du mal »

Jésus, toi qui aimes toujours, tu me dis :

« Va vite te réconcilier avec ton frère »

Jésus, toi qui aimes toujours, tu me dis :

« Suis-moi »

Jésus, toi qui aimes toujours, tu me dis :

« Lève –toi et marche ! »

Jésus, toi qui aimes toujours, tu me dis :

« Ma nourriture, c’est de faire la volonté de mon Père »

SIXIEME ETAPE

Jésus veut rester présent au milieu des siens (suite)

Jésus fait mieux encore : avant de mourir et de rejoindre son Père dans la gloire divine, il veut perpétuer le signe… Non seulement, il laisse à ses amis des recommandations, il leur laisse un signe de son amour et de sa présence pendant un repas d’adieu.

1.
Regarder la grande image pages 16-17

- combien y-a-t-il de personnes autour de la table ?

- qui sont-elles ?

- compare avec l’image précédente : qui manque-t-il ?

2.
Expliquer : Depuis 3 ans, 12 hommes n’ont pas quitté Jésus ; Ils l’ont vu vivre, ils l’ont écouté parler, ils se sont nourris de ses paroles et sont devenus ses amis. Ils sont de plus en plus en communion avec Lui (sauf un, Judas, qui va les quitter au cours du repas pour aller trouver ceux qu’il croit les plus forts, les ennemis de Jésus, et le leur livrer). Jésus veut que ses apôtres communient à lui totalement ; C’est pour cela qu’il les a invités à ce repas d’adieu, un jeudi soir, la veille de sa mort.

3.
Que dit Jésus ?  (voir la bulle page 17)

Il a annoncé qu’il va souffrir.

Faire réagir l’enfant à l’aide des questions de la page 17 et l’aider à chercher les références données dans les évangiles.

Les apôtres ont du mal à accepter ce que dit Jésus parce qu’ils l’aiment et qu’ils veulent rester en communion avec lui.

Alors Jésus va inventer quelque chose d’absolument extraordinaire : il va se donner à eux comme un pain qui nourrit, pour rester avec eux toujours et les faire participer au sacrifice de sa vie donnée par amour. Ainsi Jésus va vivre en eux et il leur donnera sa force four vivre en communion avec lui, même quand c’est difficile et très dur.

4.
Regarder lentement les images de la page 18. Que fait Jésus ?

Laisser s’exprimer l’enfant d’abord, puis lire le texte page 16 qui raconte l’institution de l’Eucharistie.

Faire le travail demandé en bas de la page 18.

5.
Expliquer : c’est la première communion « sacramentelle » des onze apôtres. Jésus se donne en nourriture par les SIGNES du pain et du vin, jusqu’à la fin du monde, à tous ceux qui veulent communier à sa vie d’amour total. Et donc à moi aussi, puisqu’il a dit : « Faites ceci en mémoire de moi. » Et aussi « Ceci est mon sang versé pour la multitude ».

Quand Jésus invite ses apôtres à ce repas d’adieu, il a en vue tous ceux qui deviendront ses amis au cours des siècles.

Quand tu feras ta première communion eucharistique, cela voudra dire que tu veux aimer comme Jésus, que tu veux faire partie des amis de Jésus.

6.
Proposer à l’enfant d’écrire sur son cahier ou en bas de la page 18 une courte prière où il dira son désir de communier à Jésus sous les signes du pain et du vin, son désir d’être son ami toujours.

SIXIEME ETAPE bis

Jésus veut rester présent au milieu des siens (fin)

1.
Rappeler l’étape précédente
Souviens-toi : la veille de sa mort ; au cours d’un repas avec ses apôtres, Jésus invente un signe extraordinaire !

Relis le texte page 16. Ce texte, tu l’entends chaque fois que tu vas à la messe.

Jésus se donne à eux comme un pain qui nourrit. Désormais il sera toujours présent sous le signe du PAIN et du VIN. C’est un cadeau merveilleux.

2.
Mais ce texte, les apôtres ne l’avaient pas bien compris. Ils n’avaient pas compris que ce repas était un repas d’adieu ! Et lorsque Judas est venu arrêter Jésus, la nuit, avec une bande d’hommes armés, ils ont pris peur.

- Regardons en silence le dessin du haut de la page 19.

- Que dit Jésus à son Père ? Vous faites remarquer que Jésus a donné sa vie librement.

- Combien de personnes amies auprès de >Jésus mourrant sur la croix ? Où sont donc les apôtres ? Ils sont réfugiés en ville dans une maison bien fermée ; ils avaient peut d’être arrêtés aussi.

3.
Regardons maintenant le dessin du bas de la page 19.

- Qui est cet homme qui parle à la foule ? Que dit-il ?

- Pierre n’a plus peur. Que s’est-il donc passé entre la scène du bas (que nous célébrons le jour de la Pentecôte) et la scène du haut (que nous célébrons le vendredi saint) ?

- Pour comprendre, regarde le dessin du milieu de la page.

- Laisser l’enfant décrire le dessin en comparant avec le dessin du haut (personnages, lieux, couleurs…)

- Lire ce qui est écrit au-dessus : Jésus est vivant. Il s’est même montré à ses amis. On dit qu’il est « ressuscité ».

Nous fêtons cet événement le jour de Pâques.

4.
Revenons au dessin du bas de la page 19.

L’Esprit-Saint, qui unit Jésus à son Père, a aussi envahi le cœur des apôtres et leur a donné sa force : puisque Jésus est vivant, ils comprennent ce qu’il voulait dire quand il disait qu’il serait avec eux pour toujours.

Ils sont heureux et ouvrent maintenant toutes grandes les fenêtres et les portes de leurs maisons pour dire à tous : « Alléluia ! Jésus est ressuscité ! Il est vivant pour toujours ! ».

Jésus est plus fort que la mort et que le péché, qui sépare de Dieu.

Il est vivant d’une vie nouvelle, bien plus belle encore que la nôtre.

C’est lui qui est la vie et qui, par son esprit, la donne à tous ses amis qui croient en lui.

Communier à Jésus, c’est donc recevoir de lui la vraie Vie. C’est vouloir vivre en communion avec tous les hommes.

5.
Votre enfant peut maintenant répondre aux questions qui sont au bas de la page 19.

On peut lire avec lui un texte qui parle de la résurrection de Jésus, par exemple dans l’évangile de St Luc, chapitre 24, versets 1 à 6.

6.
Pour terminer, votre enfant écrira sur son album ces paroles, autour du tombeau vide page 19 :

« Il est grand le mystère de la foi !

Nous rappelons ta mort, Seigneur Jésus,

Nous célébrons ta résurrection,

Nous attendons ta venue dans la gloire ».

Reprendre avec lui ces paroles, lentement, pour en faire une prière.

SEPTIEME ETAPE 

Jésus ressuscité toujours présent

1.
Le but de cette étape est de faire le lien entre l’institution de l’Eucharistie appelée « La Cène » ou dernier repas de Jésus, et la messe aujourd’hui.

C’est aussi de faire comprendre que le Christ ressuscité est présent au moment de la grande prière et de la communion eucharistique.

2.
Regardons bien l’image des pages 20 et 21 :

- qui sont tous ces gens ?

-où sont-ils ? (dans un théâtre…. Un cinéma… une gare…)

- qu’est-ce qui les rassemble ? (une conférence… une fête…)

Laisser parler l’enfant. S’il ne sait pas bien, lui expliquer que ces gens sont des chrétiens rassemblés dans une église pour y célébrer la messe, invités par le Seigneur Jésus.

Ensemble, on lit les paroles du prêtre au début de la messe : « Le Seigneur soit avec vous ! ». C’est donc bien au nom de Jésus que les Chrétiens, que l’on appelle aussi des « fidèles », parce qu’ils croient en Jésus,  sont rassemblés. Ce n’est pas le prêtre qui les rassemble parce qu’il en a envie : il le fait au nom de Jésus ; c’est Jésus qui le lui demande.

3.
Comparons cette image avec celle des pages 16 et 17. 

Quel rapport y a-t’il entre ces deux images, séparées par 2000 ans d’histoire ?

Toujours laisser parler l’enfant ; il est capable de découvrir l’essentiel du message que veut livrer cette étape de préparation.

Voici quelques éléments pour aider à la réflexion :

- dans les deux cas, il s’agit d’un repas : celui que Jésus prit avec ses apôtres le Jeudi Saint, la « Cène » ; celui auquel Jésus nous invite aujourd’hui parce qu’il a dit : « Vous ferez cela en mémoire de moi ». Ce repas s’appelle la « messe » ou encore « l’eucharistie ».

- dans les deux cas, c’est Jésus qui invite : à la Cène, il était physiquement présent ; à la messe il est représenté par le prêtre, quand celui-ci dit les paroles de Jésus et refait les mêmes gestes que lui pour consacrer le pain et le vin.

- dans les deux cas, ses amis répondent à son invitation ; les apôtres d’abord, les chrétiens aujourd’hui. C’est aussi un signe de sa présence, puisqu’il a dit : « quand deux ou trois sont réunis en mon nom, je suis au milieu d’eux ».

- à la Cène, Jésus disait à ses amis ses dernières recommandations ; à la messe, au moment de la lecture de l’évangile, qui est Parole de Dieu, c’est à chacun de nous que Jésus parle.

- il y a aussi le pain et le vin, dans les deux cas . (Les hosties sont du pain, fait avec ce la farine et de l’eau, comme le pain du boulanger, mais sans levain pour le faire gonfler).

4.
L’importance du pain et du vin
- Reprenons le récit de la Cène page 16. Par deux fois, il est dit que Jésus « rendit grâce ». Pourquoi Jésus rend-il grâce ? (pain et vin).

- Regardons maintenant ce qui est dit à la page 22 : le prêtre lui aussi rend grâce, c’est-à-dire remercie Dieu pour la nourriture qu’il nous donne (le pain que nous mangeons, le vin que nous buvons nourrissent notre corps), c’est indispensable pour vivre. Jésus a voulu se servir de ces signes pour en faire son corps et son sang et nous faire comprendre que c’est vital de se nourrir de lui.

- On peut relire lentement les paroles que dit le prêtre page 22, pour en faire une prière.

- Ensuite, comme Jésus, comme le prêtre, on remercie Dieu pour tous ceux qui, par leur travail et leur amour, nous aident à vivre et à grandir (bas de la page 22).

HUITIEME ETAPE 

La Messe

1.
Jésus a dit : « Vous ferez cela en mémoire de moi ».

C’est pourquoi le prêtre, à la messe, refait les gestes et redit les paroles de Jésus à la Cène. En effet, après avoir béni Dieu, après l’avoir remercié pour tout ce qu’il nous donne, le prêtre reprend dans ses mains le pain et le vin pour les « consacrer ».

Avec votre enfant, vous regardez bien les images de la page 23 : que se passe-t-il ?

Les comparez avec les dessins de la page 18 :

- quelle ressemblance y voyons-nous ?

- quelles différences apparaissent ? (personnages….)

Comparez les paroles de la page 23 avec le récit de la page 16 : à la Cène, c’est Jésus qui parle et agit ; à la messe le prêtre redit les paroles de Jésus et refait ce qu’il a fait.

A partir de ce moment-là, le Pain et le Vin sont des signes de la présence de Jésus parmi nous. Jésus devient ainsi notre nourriture et veut faire de nous, avec lui, par lui, de vrais fils de Dieu, son Père.

2.
Tout passe par Jésus qui s’offre à son Père pour lui rendre gloire. Regardons en effet, maintenant, la page 24.

- A gauche, le prêtre s’adresse à Dieu me Père en passant par Jésus : lire lentement les paroles que dit le prêtre. Les chrétiens répondent très fort « Amen », ce qui veut dire « Oui, c’est vrai, je suis d’accord ».

- A droite, ce sont tous les chrétiens qui s’adressent au Père avec les mots que Jésus nous a appris : « Notre Père…. ».

Ainsi, à la messe, grâce à Jésus qui se donne à son Père et qui se donne à nous, nous devenons un peu plus la grande famille de Dieu Notre Père.

3.
Avec des crayons de couleurs différentes, l’enfant peut souligner les mots du « Notre Père »qui lui semblent les plus importants.

Puis, avec lui vous pouvez prier le « Notre Père ».

NEUVIEME ETAPE 

Le Pain devient Pain de Vie

1.
Buts de cette dernière étape :

- Donner aux enfants le goût, le désir de la communion sacramentelle

- Montrer que la Parole reçue à la messe est aussi importante que la communion au Pain de Vie.

2.
Vous faites rechercher à votre enfant une parole de Jésus qu’il aime bien à la page 10 : il l’écrit sur le livre ouvert du premier dessin page 25.

Avant la lecture de l’évangile, le prêtre annonce : « Evangile de Jésus-Christ selon St Marc », (ou St Luc, ou St Matthieu, ou St Jean). L’enfant écrit ces mots dans la bulle : le nom de l’évangéliste est inscrit à côté de la phrase que l’enfant a choisie.

Par exemple : « Courage, c’est moi ; n’ayez pas peur ! » est écrit dans l’évangile de St Marc, au verset 50 du chapitre 6.

3.
Pourquoi lit-on l’évangile à la messe ?

Parce que Jésus se donne en nourriture à ceux qui ont faim de lui, d’abord par le Pain de la Parole. En effet, Jésus fait pour nous à la messe ce qu’il a fait pour ses apôtres la veille de sa mort ; avant de les inviter à sa table, il leur a fait ses dernières recommandations : « Ce que j’ai fait pour vous, faites-le pour les autres… » (page 14 de l’album).

4.
Dans les étapes précédentes, nous avons vu comment Jésus se donne à nous sous les signes du Pain et du Vin, après s’être offert librement à son Père.

Le prêtre, qui a « consacré » le pain et le vin en redisant les paroles de Jésus, nous présente une hostie en nous disant : « Heureux les invités au repas du Seigneur. Voici l’Agneau de Dieu qui enlève le péché du monde ».

Nous répondons : « Seigneur, je ne suis pas digne de te recevoir ». Pourquoi ?

- Laisser s’exprimer l’enfant. Peut-être faut-il expliquer l’expression « être digne de » (= mériter).

- On peut l’aider en faisant remarquer que personne ne mérite de recevoir chez lui le Fils de Dieu parce que tous nous commettons des péchés qui nous séparent de lui. St Pierre lui-même a dit ces mots à Jésus. Mais Jésus lui a répondu : « N’aie pas peur ».

Jésus est venu pour nous délivrer du mal. Aussi, c’est avec confiance que nous lui disons : « Je ne suis pas digne

Puis nous nous approchons de l’autel et nous présentons au prêtre nos deux mains tendues, la main droite en-dessous de la main gauche. Le prêtre y dépose une hostie consacrée en disant : « Le Corps du Christ », et nous répondons « amen » (vous vous souvenez, cela veut dire « oui, c’est vrai »).

5.
Et après la communion, que pouvons-nous dire à Jésus, dans notre cœur ?

Regarder l’image page 26 et laisser l’enfant s’exprimer librement et écrire ce qu’il pense : un merci, un désir de mieux vivre comme Jésus en le priant, en rendant service, en portant la paix à quelqu’un de précis…

A la fin de la messe, le prêtre dit : « Allez dans la paix du Christ ». Regarder l’image page 27. Chacun sait qu’il fait partie d’un même peuple, celui de Dieu, chacun sait qu’il doit être le frère de tout le monde.

6.
La dernière page, la page 28, montre quelques situations qui expliquent le Pain consacré est conservé à l’église dans le tabernacle,

- Pour les malades qui ne peuvent se déplacer,

- Pour que les chrétiens puissent prier à l’église, avec Jésus présent. On peut préciser à l’enfant : « Il te faudra désormais, quand tu entreras dans une église ou une chapelle, ne jamais oublier que Jésus t’aime au point d’être Pain de Vie… donc être respectueux, l’adorer, lui demander pardon, lui demander aussi sa Lumière et sa Force pour vivre comme Lui ».

- Pour le cas où l’absence du prêtre ne permet pas de consacrer à nouveau des hosties.

CONCLUSION 

Aider l’enfant à prendre conscience de la grandeur, de la beauté du geste qu’il va faire en faisant sa première communion. Lui dire par exemple :

« Tu vas bientôt communier sacramentellement à Jésus pour la première fois. C’est Jésus lui-même qui a mis dans ton cœur ce désir, parce qu’il t’aime, comme il aime tout le monde : tes parents, tes frères et sœurs, tes copains, tous ceux que tu connais et que tu as peut-être du mal à aimer, toi !

C’est en communiant souvent que tu apprendras, avec Lui, à aimer comme Lui. C’est un grand cadeau que Jésus te fait en se donnant à toi personnellement : tu es maintenant responsable de ce cadeau, tu ne peux pas en faire n’importe quoi. Aussi, tous les dimanches, tu seras heureux de répondre à l’invitation de Jésus en venant communier à Son Corps et à Son Sang en mangeant l’hostie consacrée par le prêtre.

Et si un jour, plus tard, tu ne peux pas communier sacramentellement,Jésus verra dans ton cœur ton désir de vivre avec Lui un peu mieux chaque jour et il te donnera sa Force pour vivre cette souffrance dans la Paix.

Toi qui as la chance de pouvoir communier, tu as aussi le devoir de prier pour tous ceux qui ne le peuvent pas, parce que Jésus les aime aussi. Eux aussi prient pour toi. C’est cela faire partie de la grande famille des enfants de Dieu ».

